
Web page: www.adventverlag.ch/egw/f 1 

2e trimestre 2018 
 
Leçon 5 
 

CHRIST DANS LE SANCTUAIRE CELESTE 
 
Sabbat après-midi 28 avril 2018 
 
 La gloire de l'humanité du Christ ne fut pas révélée quand il était 
sur la terre. Il fut regardé comme un homme de douleurs, et habitué à la 
souffrance, nous avons détourné le visage de lui. Mais il ne faisait que 
suivre le sentier tracé dans les plans de Dieu. Cette même humanité 
apparaît maintenant alors qu'il descend du ciel, enrobé de gloire, 
triomphant et exalté. ... Son peuple croyant a rendu son appel et son 
élection surs. Ils se sont réveillés à la première résurrection, et le chant 
suivant est entonné par des voix innombrables: «Voici le tabernacle de 
Dieu avec les hommes! Il habitera avec eux, ils seront son peuple, et 
Dieu lui-même sera avec eux. Il essuiera toute larme de leurs yeux, la 
mort ne sera plus, et il n'y aura plus ni deuil, ni cri, ni douleur, car les 
premières choses ont disparu» (Apocalypse 21.3, 4).  
                          In Heavenly Places, p. 358; Dans les Lieux célestes, p. 359. 
 
 
 Nous ne puiserons jamais aucune force spirituelle en 
contemplant notre faiblesse et nos infidélités, pas plus qu’en nous 
lamentant à cause de la puissance de Satan. Cette vérité devrait être 
érigée en principe vivant dans notre cœur et dans notre esprit, à savoir 
que l’offrande faite en notre faveur est pleinement efficace, et que Dieu 
peut sauver parfaitement tous ceux qui viennent à lui en remplissant les 
conditions mentionnées dans sa Parole. Tout ce que nous avons à faire, 
c’est de mettre notre volonté du côté de celle du Seigneur. Alors, par le 
sang expiatoire, nous devenons participants de la nature divine. Par le 
Christ, nous sommes élevés à la dignité d’enfants de Dieu, nous avons 
l’assurance qu’il nous aime comme son propre Fils. Nous sommes un, 
avec Jésus. Nous marchons dans l’empreinte de ses pas. Il est puissant 

pour dissiper les ténèbres qui obstruent notre sentier, et pour faire 
briller dans nos cœurs, au lieu du découragement, le salut par grâce.  
 Notre espérance doit être continuellement fortifiée par l’idée 
que le Christ est notre justice. Que notre foi repose sur ce fondement, 
c’est une garantie éternelle. Au lieu de rester dans les ténèbres de 
Satan, redoutant sa puissance, nous devrions ouvrir nos cœurs à la 
lumière du Christ et la laisser se répandre sur le monde, en proclamant 
que la puissance du Christ est supérieure à celle de Satan et que son 
bras puissant est capable de soutenir quiconque place en lui sa 
confiance.  
                                             Testimonies for the Church, vol. 5, pp. 741, 742;  
                                                         Témoignages pour l'Église, vol. 2, p. 395. 
 
 
 Nous ne gagnons pas le ciel par nos propres mérites, mais par 
ceux du Christ. ... Que notre espérance soit dirigée non pas sur nous-
mêmes, mais sur celui qui a pénétré au-delà du voile. Parlons de la 
bienheureuse espérance et de la glorieuse apparition de notre Seigneur 
Jésus-Christ.... 
 Centrée sur le Christ, notre espérance de la vie éternelle est pour 
notre âme une ancre sûre et solide, car elle est fixée au-delà du voile. 
Alors, l'âme agitée par la tempête participe de la nature divine. Elle est 
ancrée en Christ. Furieusement secouée par les vents de la tentation, 
elle ne se brisera pas sur les rochers et ne sera pas, non plus, engloutie 
dans les tourbillons. La nacelle résistera à la tempête.  
      That I May Know Him, p. 79; Pour mieux connaître Jésus-Christ, p. 81. 
 
 
Dimanche 29 avril 2018   
 
Le sacrifice suprême 
 C’est la croix du Calvaire qui nous donne la plus sublime 
révélation de l’amour divin. Aucun langage ne peut en exprimer la 
signification profonde; la plume ne saurait le décrire, ni l’esprit humain 
le concevoir. En contemplant la croix du Calvaire, on ne peut que dire: 
«Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que 
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quiconque croit en lui ne périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle.» 
(Jean 3.16). 
 … C’est par le don du Christ que nous jouissons jour après jour 
des bontés intarissables de Dieu. La fleur au coloris délicats et au parfum 
enivrant a sa source dans ce don. C’est lui qui a créé le soleil et la lune. Il 
n’est pas d’étoile dont il ne soit l’auteur. Chaque goutte de pluie, 
chaque rayon de lumière accordé à un monde ingrat témoigne de 
l’amour de Dieu en Christ. Nous recevons tout grâce à ce don ineffable 
du Fils unique de Dieu. Il fut crucifié afin de répandre ses bienfaits sur la 
terre entière.  
                                                               The Ministry of Healing, pp. 423, 424; 
                                                        Le Ministère de la guérison, pp. 359, 360. 
 
 
 Dès leur création, Adam et Ève connurent la loi de Dieu et ses 
exigences. Ses préceptes étaient écrits dans leurs cœurs. Quand ils 
tombèrent dans le péché, loin de changer sa loi, Dieu conçut un plan 
qui, mis en œuvre, devait ramener le pécheur à l’obéissance. Il leur 
promit un Sauveur dont la mort — auguste rançon pour les péchés — 
serait préfigurée par le sang de victimes symboliques. C’est la preuve 
que si la loi de Dieu n’avait pas été transgressée, la mort n’aurait jamais 
existé. Un Sauveur n’aurait pas été nécessaire, pas plus que de sanglants 
sacrifices pour annoncer sa venue.  
             Patriarchs and Prophets, p. 363; Patriarches et Prophètes, p. 339. 
 
 
 
 Nous sommes les témoins du Christ, et nous ne devons pas 
permettre aux préoccupations de ce monde d’absorber notre temps et 
notre attention au point de ne plus pouvoir nous occuper des choses 
dont Dieu a dit qu’elles devaient venir en premier. Des intérêts plus 
élevés sont en cause. «Cherchez premièrement le royaume et la justice 
de Dieu» (Matthieu 6.33). Le Christ a tout abandonné à l’œuvre qu’il est 
venu accomplir en ce monde, c’est pourquoi il nous dit: «Si quelqu’un 
veut venir après moi, qu’il renonce à lui-même, qu’il se charge de sa 

croix, et qu’il me suive» (Matthieu 16.24). «Si vous demeurez dans ma 
parole, vous êtes vraiment mes disciples» (Jean 15.8).  
 Volontairement et de bon cœur le Christ s’est donné lui-même 
pour accomplir la volonté de Dieu. Il fut obéissant jusqu’à la mort, 
même la mort de la croix. Considérerons-nous alors comme quelque 
chose de pénible de faire le sacrifice de nous-mêmes? Renoncerons-
nous à partager ses souffrances? Sa mort devrait émouvoir toutes les 
fibres de notre être, nous portant à consacrer à son œuvre tout ce que 
nous avons et tout ce que nous sommes. Lorsque nous pensons à ce 
qu’il a fait pour nous, notre cœur devrait être rempli d’amour.  
 Lorsque ceux qui connaissent la vérité pratiqueront le 
renoncement conformément à la Parole de Dieu, le message se 
répandra avec puissance. Le Seigneur écoutera nos prières pour la 
conversion des âmes. Les enfants de Dieu feront briller leur lumière, et 
les incroyants, voyant leurs bonnes œuvres, glorifieront notre Père 
céleste. Rattachons-nous à Dieu par une obéissance désintéressée.                    
                                                           Counsels on Stewardship, p. 302; 
                                                                  Conseils à l'économe, pp. 316, 317. 
 
 
Lundi 30 avril 2018   
 
L’Agneau de Dieu 
 Quand la gloire de Dieu l’environne et la voix céleste se fait 
entendre, Jean reconnaît le signe que Dieu lui a promis. Il vient de 
baptiser le Rédempteur du monde! Le Saint-Esprit le saisit, et, la main 
tendue vers Jésus, il s’écrie: «Voici l’Agneau de Dieu, qui ôte le péché du 
monde.» Aucun des auditeurs, et pas même celui qui prononça ces 
mots: «l’Agneau de Dieu», n’en a compris toute la portée. Sur la 
montagne de Morija, Abraham avait entendu la question de son fils: 
«Mon père!... où est l’agneau pour l’holocauste?» Le père avait 
répondu: «Mon fils, Dieu se pourvoira lui-même de l’agneau pour 
l’holocauste» (Genèse 22. 7,8). Dans le bélier providentiellement 
substitué à Isaac, Abraham reconnut un symbole de celui qui devait 
mourir pour les péchés des hommes. ... Mais cette leçon n’a pas été 
comprise en Israël. Beaucoup ont, concernant les sacrifices, la même 
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conception que les païens: ils les considèrent comme des dons au 
moyen desquels la Divinité peut être rendue propice. Dieu veut leur 
montrer que c’est de son amour que procède le don par lequel il les 
réconcilie avec lui-même.  

The Desire of Ages, p. 112; Jésus-Christ, p. 93. 
 
 
 Le service des sacrifices qui annonçaient le Christ a pris fin; mais 
les yeux des hommes ont été dirigés vers le vrai sacrifice offert pour les 
péchés du monde. ... 
 «C’est pour cela aussi qu’il peut sauver parfaitement ceux qui 
s’approchent de Dieu par lui, étant toujours vivant pour intercéder en 
leur faveur» (Hébreux 7.25). Bien que le ministère ait été transféré du 
temple terrestre au céleste; bien que le sanctuaire et notre souverain 
sacrificateur soient invisibles, les disciples n’en devaient pas être 
appauvris. L’absence du Sauveur n’entraînerait aucune rupture de 
communion avec lui, aucune diminution de puissance. Tandis que Jésus 
officie là-haut dans le sanctuaire, il continue d’exercer un ministère en 
faveur de l’Eglise sur terre, par son Esprit. Bien que caché à notre vue, il 
tient la promesse faite au moment de son départ: «Voici, je suis avec 
vous tous les jours jusqu’à la fin du monde» (Matthieu 28.20). Bien qu’il 
ait délégué ses pouvoirs à des ministres subordonnés, sa présence 
vivifiante est toujours ressentie dans l’Eglise.  
                                  The Desire of Ages, p. 166; Jésus-Christ, pp. 148, 149. 
 
 
 Notre précieux Rédempteur se tient devant le Père comme notre 
intercesseur. ... Que ceux qui désirent atteindre l'excellence divine 
sondent les Ecritures afin de connaître la vie du Christ et de comprendre 
sa mission et son œuvre. Qu'ils le voient comme leur avocat, debout 
derrière le voile, ayant dans sa main l'encensoir d'or d'où monte le saint 
parfum des mérites de sa justice en faveur de ceux qui l'invoquent. 
 S'ils le voyaient, ils seraient assurés d'avoir un avocat puissant et 
influent dans les cours célestes et d'obtenir gain de cause devant le 
trône de Dieu.  
     That I May Know Him, p. 77; Pour mieux connaître Jésus-Christ, p. 79. 

Mardi 1er mai 2018    
 
Notre grand-prêtre 
   Seul le Fils de Dieu avait le pouvoir de nous racheter; seul celui 
qui était dans le sein du Père pouvait le faire connaître; seul un Etre 
connaissant la hauteur et la profondeur de l’amour de Dieu pouvait les 
révéler. Il n’a fallu rien de moins que le sacrifice infini consommé par 
Jésus-Christ en faveur de l’homme perdu pour exprimer l’amour du Père 
envers l’humanité déchue.  
 «Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique.» Il a 
donné son Fils non seulement afin qu’il vive parmi les hommes, porte 
leurs péchés, et meure à leur place mais encore pour qu’il se solidarise 
avec les besoins et les intérêts de l’humanité. Celui qui était un avec le 
Père s’est uni à nous par des liens indissolubles. Jésus «n’a pas honte de 
nous appeler frères» (Hébreux 2.11). Il est notre Propitiation, notre 
Avocat, notre Frère. Il paraît revêtu de notre humanité devant le trône 
du Père, et il sera pendant toute l’éternité un avec la race humaine qu’il 
a rachetée: il est et demeurera le Fils de l’homme. Et tout cela afin de 
relever l’homme de la dégradation et du péché, afin de le mettre à 
même de réfléchir l’amour de Dieu et de participer à la joie de la 
sainteté.  
                                           Steps to Christ, p. 14; Le Meilleur Chemin, p. 12. 
 
 
 « Aussi devait-il devenir en tout semblable à ses frères, afin 
d'être un grand prêtre compatissant et digne de confiance dans le 
service de Dieu, pour faire l'expiation des péchés du peuple » (Hébreux 
2.17) au moyen de la rédemption. Le pécheur repentant doit croire dans 
le Christ en tant que Sauveur personnel. C’est là sa seule espérance. Il 
doit s’appuyer sur les mérites du sang du Christ et présenter à Dieu le 
Sauveur crucifié et ressuscité comme garant de sa dignité. Dès lors, par 
l’offrande que le Christ a fait de lui-même, lui innocent pour le coupable, 
toute obstacle est levé et l’amour du Dieu qui a pardonné se déverse en 
larges flots de grâce vers l’homme déchu. … 
 Venez à Jésus aujourd’hui, écoutez son appel.  
                                                                                    This Day With God, p. 38. 
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 Nous qui avons déchu en transgressant la loi de Dieu, nous avons 
un avocat auprès du Père, Jésus-Christ le juste. La porte est ouverte à 
tous ceux qui veulent se préparer pour le second avènement du 
Sauveur, afin qu’au moment de sa venue nous puissions être justifiés, 
ayant rejeté le mal et ayant vaincu par le sang purificateur du Christ. Par 
l’intercession du Christ, l’image de Dieu est restaurée dans la pensée, le 
cœur, et le caractère. Par le sang du Fils unique de Dieu, nous avons la 
rédemption. 
 La puissance de la grâce du Christ est merveilleuse. Quand 
l’ennemi déferle comme les flots, l’Esprit du Seigneur dresse, pour le 
croyant confiant, un étendard contre lui. ... Nous devons comprendre le 
thème de l’amour rédempteur et persévérer dans la connaissance du 
Seigneur, afin qu’en toute simplicité nous puissions révéler son 
caractère.  
                                 The Upward Look, p. 64; Levez vos yeux en haut, p. 56. 
 
 
Mercredi 2 mai 2018 
 
Notre intercesseur 
 L'intercession du Christ en faveur de l'homme dans le sanctuaire 
céleste est tout aussi essentielle au plan du salut que sa mort sur la 
croix. Par sa mort, il a inauguré l'œuvre  qu'il est allé terminer au ciel 
après son ascension. Nous devons, par la foi, pénétrer «au-delà du voile, 
là où Jésus est entré pour nous comme un précurseur» (Hébreux 6.19, 
20). C'est là que se reflète la lumière qui brille depuis la croix du 
Calvaire; c'est là que nous pouvons acquérir une compréhension plus 
claire des mystères de la rédemption. Le salut de l'homme a été réalisé à 
un prix infini pour le ciel; le sacrifice consenti est à la hauteur des plus 
hautes exigences de la loi de Dieu qui a été transgressée. Jésus a ouvert 
la voie qui mène au trône du Père, et, par sa médiation, le désir sincère 
de tous ceux qui viennent à lui par la foi peut être présenté devant Dieu.   
        The Great Controversy, p. 489; Le Grand Espoir, pp. 357, 358. 
 
 Souvenons-nous que notre grand Souverain Sacrificateur 
intercède devant le propitiatoire en faveur de son peuple racheté. Il vit à 

jamais pour intercéder pour nous. «Si quelqu’un a péché, nous avons un 
avocat auprès du Père, Jésus-Christ le juste.» ... 
 Il n’oubliera pas son église dans le monde de la tentation. Il 
regarde son peuple éprouvé et souffrant, et il prie pour lui… Oui, il 
contemple son peuple dans ce monde, un monde persécuteur, tout 
souillé et abîmé par la malédiction, et il sait que les siens ont besoin de 
toutes les ressources divines, de sa sympathie et de son amour. Notre 
Précurseur est entré pour nous, au travers du voile, et cependant, par la 
chaîne dorée de l’amour et de la vérité il est uni à son peuple par la plus 
chaude des sympathies. 
 Il intercède pour les plus humbles, les plus opprimés et les plus 
souffrants, pour les plus éprouvés et les plus tentés. Les mains levées, il 
supplie: «Je l’ai gravé sur la paume de mes mains». Dieu aime écouter et 
répondre aux prières de son Fils. Voir Hébreux 4.14-16. 
                                           The SDA Bible Commentary, vol. 7, p. 948; 
                                         Commentaire d'Ellen White sur 1 Jean 2.1. 
 
 
 Les scènes du Calvaire sont de nature à susciter l’émotion la plus 
profonde et à provoquer l’enthousiasme. Que le Christ, si parfait et si 
plein d’innocence, ait pu souffrir une telle mort en portant le poids des 
péchés du monde, cela dépasse l’imagination. La longueur, la largeur, la 
profondeur et la hauteur d’un amour si merveilleux ne peuvent être 
mesurées. La contemplation de cet amour incomparable devrait remplir 
l’esprit, toucher et attendrir l’âme, ennoblir et élever les sentiments, 
bref transformer totalement le caractère. L’apôtre dit: «Je n’ai pas eu la 
pensée de savoir parmi vous autre chose que Jésus-Christ, et Jésus-
Christ crucifié » (1 Corinthiens 2.2). Nous aussi, nous pouvons nous 
écrier en regardant au Calvaire: «Pour ce qui me concerne, loin de moi 
la pensée de me glorifier d’autre chose que de la croix de notre Seigneur 
Jésus-Christ, par qui le monde est crucifié pour moi, comme je le suis 
pour le monde!» (Galates 6.14).  
       Testimonies for the Church, vol. 2, p. 212;  
                                            Témoignages pour l'Église, vol. 1, p. 261. 
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Jeudi 3 mai 2018 
 
Le jour des expiations 
 Pendant dix-huit siècles, ce ministère s'est poursuivi dans la 
première pièce du sanctuaire. Le sang du Christ, présenté en faveur des 
pécheurs repentants, a obtenu leur pardon et leur acceptation de la part 
du Père. Cependant, leurs péchés sont demeurés inscrits sur les 
registres célestes. De même que, dans le service typique il y avait une 
œuvre  d'expiation à la fin de l'année, de même, avant que le ministère 
du Christ en faveur de la rédemption des hommes soit terminé, il y a 
une œuvre  d'expiation destinée à ôter le péché du sanctuaire.  
                                The Great Controversy, p. 421; Le Grand Espoir, p. 307. 
 
 
 La purification, à la fois dans le type et dans le service réel, doit 
être accomplie par le sang: dans le sanctuaire terrestre elle l’était avec 
le sang des animaux, et dans le sanctuaire céleste avec le sang du Christ. 
La purification n’est pas l’annulation des impuretés physiques. Etant 
accomplie par le sang, cela devait être une purification du péché. 
 Mais comment se peut-il que le péché soit associé au sanctuaire, 
que cela soit le sanctuaire céleste ou le sanctuaire terrestre? 
 De même qu’autrefois les péchés du peuple étaient transférés, 
symboliquement, dans le sanctuaire terrestre par le sang de l’offrande, 
de même nos péchés sont, effectivement, transférés dans le sanctuaire 
céleste par le sang du Christ. Et de même que la purification symbolique 
du sanctuaire terrestre était accomplie par l’annulation des péchés - 
péchés qui avaient souillé le sanctuaire - de même la purification 
actuelle du sanctuaire céleste doit être accomplie par l’effacement des 
péchés qui y sont inscrits. Ceci exige l’examen des livres pour 
déterminer qui, par la repentance et la foi en Christ, peut recevoir les 
bénéfices de Son expiation. 
 Alors (au grand jour de la récompense finale), par la vertu du 
sang expiatoire du Christ, les péchés de tous les pécheurs vraiment 
repentants seront effacés des livres du ciel. 
                                                                                   The Faith I Live By, p. 206. 
 

 Un sérieux retour sur soi-même est nécessaire… Au prix d'une 
guerre sérieuse, on parviendra à vaincre ses tendances mauvaises et à 
remporter la victoire, car cette œuvre de préparation est une affaire 
individuelle. Nous ne sommes pas sauvés en groupe. La pureté et la 
consécration de l'un ne sauraient compenser le manque de ces qualités 
chez un autre. ... Chacun devra être mis à l'épreuve et être trouvé sans 
tache, ni ride, ni chose semblable. 
 Mais pour tous ceux qui se sont vraiment repentis de leur péché 
et qui, par la foi, se sont réclamés du sang du Christ, qui est leur sacrifice 
expiatoire, le mot «pardon» a été inscrit devant leur nom dans les 
registres célestes; comme ils sont devenus participants de la justice du 
Christ et que leur caractère a été trouvé en harmonie avec la loi de Dieu, 
leurs transgressions seront effacées, et ils seront «jugés dignes» de la 
vie éternelle. Le Seigneur a déclaré, par le prophète Ésaïe: «C'est moi, 
moi seul, qui de moi-même efface tes transgressions; je ne me 
souviendrai plus de tes péchés.» Ésaïe 43.25.  
                   Maranatha, p. 93; Maranatha, p. 93; Le Grand Espoir, p. 354. 
 
 
 
Vendredi 4 mai 2018 
 
Pour aller plus loin: 
 
                                   Levez vos yeux en haut, «Aujourd'hui», p. 172; 
                                              Dans les Lieux célestes, «Le Christ, notre  
           sacrifice  et notre assurance», p. 44. 
 
 
 
 


